
Présentation et 
sens de la journée

21 juin – Journée nationale des peuples autochtones

L’espérance qui relève

Historique de la journée

La Journée nationale des peuples autochtones, qui a 
lieu le 21 juin chaque année, est «une occasion 
spéciale de souligner [...] le patrimoine unique, la 
diversité culturelle et les réalisations remarquables 
des Premières Nations, des Inuits et des Métis » qui, 
selon la Constitution canadienne, forment tous en-
semble les peuples autochtones. «Bien qu’il y ait 
beaucoup de points communs entre ces groupes, 
chacun d’entre eux a son patrimoine, sa langue, ses 
pratiques cultu relles et ses croyances spirituelles1. »

En collaboration avec les organisations autochtones 
nationales, le gouvernement du Canada a choisi
le 21 juin, jour du solstice d’été, pour célébrer cette 
journée nationale. Pendant des générations, nombre 
de groupes et de collectivités autochtones ont eu 
l’habitude de fêter leur culture et leur patri moine à 
cette date ou période de l’an née, étant donné l’im-
portance et la signification spi ri tuelle qu’a pour eux 
le solstice d’été, jour le plus long de l’année.

L’instauration d’une telle journée à l’échelle natio-
nale fut le résultat d’un long mûrissement. En 1982, 
la Fraternité des Indiens du Canada (maintenant 
l’Assemblée des Premières Nations) demandait 
l’établissement d’une journée nationale de la solida-
rité autochtone. En 1995, l’Assemblée spirituelle, 
une conférence nationale d’Autochtones et de non-
Autochtones présidée par Elijah Harper, proposait la 
création d’une fête nationale pour souligner la 

contribution des Autochtones à notre société. Cette 
même année, la Commission royale sur les peuples 
autochtones recommandait l’adoption d’une jour-
née nationale des Premiers Peuples.

Enfin, la Journée nationale des peuples auto chtones 
a été créée à la suite de consultations de divers 
groupes autochtones et lancée en 1996 par le gou-
verneur général du Canada, Romeo LeBlanc.

Aussi, nous soulignons l’importance de cette journée 
qui veut célébrer l’apport essentiel des cul tures au-
tochtones à notre société. En participant aux activi-
tés ayant lieu à cette occa sion ou en la soulignant 
de quelque façon dans nos milieux, nous pourrons 
con tribuer à vaincre les préjugés qui nuisent encore 
à l’instauration de relations saines et sereines entre 
Autochtones et allochtones, à bâtir un monde meil -
leur pour tou·te·s. En nous donnant rendez-vous 
plus souvent, en ayant souci les uns des autres, nous 
apprendrons à mieux nous apprécier et à devenir 
de vrai·e·s concitoyen·e·s heureux·ses de partager 
leurs richesses mutuelles et de vivre ensemble.

Dans le contexte du Jubilé 2025

L’idée d’inscrire le matériel proposé par Mission 
chez nous pour la Journée nationale des peuples 
autochtones 2025 dans le sillon de la thématique 
du Jubilé 2025 – l’espérance – a rapidement émer-
gé. Mais comment résonne l’«espérance» pour les 
Premiers Peuples? Sans prétendre faire le tour de 

1. Les deux cita‐
tions proviennent 

du site Web
de Relations

Couronne-
Autochtones et

Affaires du Nord
(gouvernement 

du Canada).
Les données his‐
toriques concer‐

nant cette journée 
ont été puisées à 
la même source.
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cette question, nous avons invité Laurette Grégoire, 
aînée innue d’Uashat2 à y réfléchir avec nous. Ces 
échanges ont grandement inspiré les propositions 
que vous retrouverez dans cette fiche.

Pour Laurette, l’espérance n’est pas une notion 
théorique. Elle se vit dans l’action, elle est concrète. 
Elle ne fait pas fi des expériences de vie difficiles, 
personnelles comme collectives, des déchirures. Elle 
se vit dans la durée et permet, au quotidien, de 
continuer, de vivre debout. L’espérance est rési-
lience. Elle se vit à travers les relations et elle mise 
sur l’écoute. Active, elle crée du neuf à partir des 
déchirures et des blessures; celles-ci demeurent 
mais sont comme guéries, transformées, par la vie 
nouvelle qui en émerge. Les aîné·e·s occupent une 
place importante dans la vie des Premiers Peuples; 
leur rôle est d’allumer et de garder vive l’espérance. 
Finalement, Laurette nous a inspiré le lien entre la 
pratique ancestrale du perlage chez les Premiers 
Peuples et l’espérance – lien ayant inspiré certaines 
propositions que vous retrouverez ci-dessous – à 
partir d’un projet de création en train de se réaliser 
dans sa communauté.

Nourries par nos échanges avec Laurette Grégoire, 
nous vous proposons des matériaux diversifiés pou-
vant bien sûr être utilisés le 21 juin pour souligner la 
Journée nationale des peuples autochtones. Mais 
leur souplesse leur permettrait aussi de servir à 
d’autres occasions. Par exemple, 

• durant une activité ou un pèlerinage organisé 
pendant le Jubilé 2025;

• à l’occasion de la fête de sainte Anne, dévotion 
importante pour les peuples autochtones;

• pour une activité le ou autour du 30 septembre, 
Journée nationale de la vérité et de la réconcilia-
tion. 

De plus, ces matériaux pourraient être intégrés : 

• dans une célébration à l’église ou en plein air, ou 
dans une activité de sensibilisation aux enjeux vé-
cus par nos sœurs et frères des Premiers Peuples;

 
• dans une rencontre de catéchèse avec les enfants 

et les adolescents. 

Pour honorer l’importance des aîné·e·s, pourquoi ne 
pas organiser une rencontre intergénérationnelle 
(par exemple, entre les enfants d’une communauté 
chrétienne et un groupe de personnes plus âgées) ?

Et si c’est possible, la célébration ou l’activité pour-
rait être préparée et vécue en partenariat avec des 
membres des Premiers Peuples pour favoriser la 
rencontre et la guérison.

Dans les pages suivantes, vous trouverez : 

• des intentions de prière universelle;
 
• des prières longues ou plus courtes;

• un commentaire de lectures proposées pour la 
messe pour l’année sainte. 

À la fin, une boîte à outils propose des visuels, des 
gestes et des activités pouvant être utilisés dans dif-
férents contextes et différents types d’activités ou 
servir de points de départ à la créativité de vos 
équipes.

2. Laurette
Grégoire est en‐
seignante retrai‐

tée et aînée innue 
d’Uashat sur la 
Côte-Nord. Elle 
écrit des chro‐

niques sur la Bible 
et sur ce que lui 

inspire sa foi,
notamment dans 
la revue biblique 

Parabole. Elle pro‐
cède ainsi à la re‐
lecture de textes 

bibliques dans 
une perspective 

autochtone et à la 
lumière de sa 

propre expérience 
dans sa commu‐

nauté. Elle 
affirme : « Pour 

moi, lire la Bible, 
c'est d'abord lire 

sa propre vie. »

Ces propositions d'aménagement et de prières ont été
rédigées par Anne­Marie Chapleau, de Jonquière, et Ma­
rie­Josée Poiré, du Service d’accompagnement et de for­
mation, diocèse de Chicoutimi, avec la collaboration de 
Laurette Grégoire.
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Une des intentions de prière universelle suivantes 
pourrait être insérée parmi celles proposées par Prions 
en Église pour la célébration du samedi 21 ou du 
dimanche 22 juin afin de souligner la Journée 
nationale des peuples autochtones3. On les adaptera 
si on les utilise en d’autres occasions. 

     Cette intention pourrait être insérée entre celle 
« Pour les jeunes de notre milieu » et celle « Pour 
nos communautés chrétiennes » :

Propositions d’intentions de prière universelle pour les célébrations 
dominicales des samedi 21 et dimanche 22 juin 2025

Les prières suivantes sont en lien avec le thème du 
Jubilé 2025, « Pèlerins d’espérance », et la symbolique 
de la perle et du perlage. Elles peuvent être utilisées 
dans différents contextes. Isaïe 61,1-3a.6a.8b.9 ou Luc 
4,16-21, deux lectures proposées pour la messe pour 
l’année sainte, inspirent en partie ces prières. On 
trouvera un commentaire de celles-ci en page 5 de 
cette fiche.
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Pour les Premiers Peuples qui [célèbrent aujour-
d’hui ou ont célébré hier] la Journée nationale des 
peuples autochtones : afin que, malgré les difficul-
tés rencontrées, leur espérance les garde toujours 
debout et en marche, prions.

     Cette intention pourrait être insérée après celle 
« Pour nos communautés chrétiennes » :

Alors que nous [célébrons aujourd’hui ou 
célébrions hier] la Journée nationale des peuples 
autochtones, portons dans la prière les Premiers 
Peuples. Ils ont, pendant des millénaires, tiré leur 
nourriture des plantes et des animaux avec qui ils 
vivaient en harmonie. Ils savaient que tout était 
don reçu du Créateur. Afin qu’ils gardent vivante 
cette spiritualité de la gratitude et du don et en 
soient des témoins pour le monde, prions.

   Une intention pour la prière universelle
ou une prière courte

En cette année jubilaire, nous nous sommes mis en 
route. Chrétiens et chrétiennes de toutes nations et 
origines, Autochtones ou allochtones, nous nous 
faisons pèlerins pour renouveler notre espérance, 
la vivre dans la patience de nos pas, de nos doutes 
et de nos désirs.

Dieu de l’espérance, nous t’en prions : fais que nos 
quêtes se rencontrent et s’enrichissent. Ton Fils est 
le chemin qui conduit vers toi; aide-nous à trouver 

Sur le site officiel du Jubilé 2025 est proposée une 
prière signée du pape François [https://
www.iubilaeum2025.va/fr/giubileo-2025/
preghiera.html]. En mémoire de son pèlerinage 
auprès des Premiers Peuples du Canada à l’été 2022, 
on pourrait, à l’occasion d’une activité paroissiale ou 
diocésaine, ou d’un pèlerinage, y insérer une strophe 
composée spécialement pour prier avec les peuples 
autochtones et pour eux (cette strophe spéciale 
pourrait être intégrée après celle se terminant par « et 
ta gloire manifestée pour toujours » et avant celle 
débutant par « Que la grâce du Jubilé »).      

et à suivre ce chemin. Que ton Esprit nous 
soutienne alors que nous travaillons à y faire fleurir 
la justice, la vérité, la guérison et la réconciliation. 
Donne-nous d’être celles et ceux par qui, 
aujourd’hui, la Parole de libération des Écritures 
continue à être proclamée et accomplie.

   Une insertion dans la prière du Jubilé 2025

Prières
diverses

3. Ce dimanche 
est aussi celui du 
Saint-Sacrement 

du Corps et du 
Sang du Christ.

https://www.iubilaeum2025.va/fr/giubileo-2025/preghiera.html
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   Une prière sous forme de perles d’espérance 
à enfiler (prière longue)

Depuis toujours, l’art du perlage fait partie des 
cultures autochtones; cette pratique millénaire 
nous enseigne la valeur du geste patient et du 
labeur persévérant pour que la beauté prenne 
forme. Ainsi en est-il des liens que nous voulons 
retisser, des guérisons et réconciliations dont nous 
portons en nos cœurs l’espérance: ils demandent 
l’ascèse de la patience. Tournons-nous d’un seul 
cœur vers notre Père du ciel dont l’amour et la 
patience infinis fondent notre espérance.

Dieu de l’espérance, de nombreux drames et 
tragédies ont jalonné la vie des Premiers Peuples 
de ces terres : enfants arrachés à leurs parents, 
territoires spoliés, culture et droits bafoués, 
spiritualités, langues et traditions effacées.

D’abondantes larmes ont coulé et coulent 
encore. Mais des hommes et des femmes, souvent 
des aîné·e·s, ont su rester debout ou se relever. 
Ils recueillent les larmes qui coulent de toutes ces 
déchirures et en font les perles d’une œuvre 
nouvelle. Leur patience et leur persévérance 
concrètes, ancrées dans des gestes tant de fois 
répétés, posent les fondements d’un avenir qui 
s’ouvre enfin.

Dieu de l’espérance, donne-leur d’avancer 
toujours dans la confiance et d’être les modèles 
qui inspirent les générations qui les suivent.

Dans toutes les communautés autochtones, des 
jeunes et des moins jeunes veulent renouer avec 
leurs origines, réapprendre leur langue, déployer 

les richesses de leurs traditions. La littérature, 
la musique et les arts autochtones foisonnent. 
Ce sont autant de perles fines et précieuses qui 
nourrissent la fierté et constituent un don qui 
nous est offert à tous.

Dieu de l’espérance, ranime sans cesse la quête 
de toutes ces personnes. Donne-leur la patience 
de retisser, une perle à la fois, leur identité et la 
résilience de leur communauté.

Dieu de l’espérance, malgré toutes les avancées, 
les cendres4 du découragement ou celles de 
l’indifférence obscurcissent trop souvent nos routes 
de rencontre et de réconciliation. Viens nous 
oindre de l’huile de ta joie et nous couronner du 
diadème de ton amour5, afin que nous avancions 
chaque jour d’un pas serein et constant.

Donne-nous, Dieu de l’espérance, d’ajouter 
chacun et chacune à notre manière les perles qui, 
assemblées, dessineront les contours d’une société 
plus juste, plus respectueuse et inclusive. Nous 
t’en prions par ton Fils bien-aimé, le Christ, en qui 
s’ancre toute espérance. Amen.

   Une version courte de la prière précédente à 
imprimer au verso de l’image proposée à la 
dernière page (ou à diffuser sur le Web) 

L’art du perlage, dans les cultures autochtones, 
enseigne la valeur du geste patient. Ainsi en est-il 
des liens que nous voulons retisser, des guérisons 
et des réconciliations que nous espérons. 
Tournons-nous d’un seul cœur vers le Père dont 
l’amour et la patience infinis fondent notre 
espérance.

Dieu de l’espérance, de nombreux drames ont 
jalonné la vie des Premiers Peuples de ces terres. 
D’abondantes larmes coulent encore. Mais des 
hommes et des femmes, souvent des aîné·e·s, ont 
su rester debout. Leur persévérance concrète, 
ancrée dans des gestes tant de fois répétés, ouvre 
l’avenir. Donne-leur d’être les modèles qui 
inspirent les générations qui les suivent.

Dieu de l’espérance, dans toutes les communautés 
autochtones, des jeunes et des moins jeunes se 

Que ton amour relève les membres 
des Premiers Peuples de notre pays
et les aide à se tenir debout
afin qu’ils marchent dans l’espérance
sur les sentiers de la guérison.
Alors que l’incompréhension et la méfiance
ont longtemps empêché 
leurs chemins et les nôtres de se rencontrer,
que ton Esprit ouvre des espaces nouveaux
où nous pourrons nous apprivoiser
et apprendre à mieux vivre ensemble.

4. Isaïe 61,3.

5. Idem.
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L’«année de bienfaits » dont parle le texte d’Isaïe est 
en fait l’année jubilaire (voir l’encadré). Les versets 
1-3a du texte prophétique donnent la parole à un 
mystérieux envoyé du Seigneur chargé d’une 
mission de libération et de consolation. Cette 
annonce avait de quoi nourrir l’espérance du 
peuple en cette difficile époque du retour d’exil.

Le prophète prend le relais aux versets 6a et 9 pour 
transmettre au peuple des promesses qui le 
concernent. Tous ses membres seront prêtres, c’est-
à-dire capables de se mettre en présence de Dieu et 
de le louer. Leur avenir et leur postérité, comme 
peuple de Dieu, seront assurés.

Le verset 8b donne la parole au Seigneur Dieu lui-
même. Celui-ci rappelle encore une fois que son 
alliance est éternelle. Ses mots, exprimés au futur, 
constituent une promesse inaliénable, apte à nourrir 
l’espérance.

Luc 4,16-21 exprime de manière synthétique le 
sens de la mission de Jésus. L’évangéliste Luc 
reconnaît en lui l’envoyé du Seigneur annoncé par 

Les pistes d’interprétation suivantes permettent 
d’établir des liens entre ces lectures, proposées pour 
la messe pour l’année sainte [textes liturgiques du 
Jubilé 2025], et l’histoire et la situation des Premiers 
Peuples.

Quelques pistes pour interpréter
Isaïe 61,1-3a.6a.8b.9 et Luc 4,16-21

Isaïe. Lors de son baptême (Luc 3,21-22), le Souffle 
du Seigneur est descendu sur Jésus. Il est certes 
l’envoyé du Seigneur mais, bien plus, il est son Fils 
bien-aimé. Avec raison, il peut dire qu’aujourd’hui 
s’accomplit l’Écriture qui annonçait la libération des 
pauvres. Son quotidien sera en effet tout entier 
parole libératrice et geste libérateur. À nous 
maintenant d’actualiser l’aujourd’hui de la libération 
voulue par Dieu. Nous sommes interpellé·e·s de 
manière particulière par le désir et l’engagement des 
Premiers Peuples voulant se libérer des chaînes qui 
ont trop longtemps entravé leur vie. Comment 
chacun·e de nous peut-il contribuer à cette 
libération ou l’appuyer?

Tous les cinquante ans – en fait sept fois sept 
ans – s’ouvrait, aux temps bibliques, le jubilé 
ou l’année jubilaire. Cette année de pardon et 
de grâce permettait de repartir à neuf, d’une 
façon plus juste et égalitaire. Elle 
s’accompagnait de la remise des dettes et de 
la libération des esclaves israélites qui 
pouvaient retrouver leurs propriétés et leur 
clan. C’était du moins le cas en théorie, car on 
ignore si ou à quel point cette prescription 
était réellement observée. Quoi qu’il en soit, 
elle témoigne d’un idéal inspirant.

réapproprient leur culture. Ils l’expriment dans un 
foisonnement littéraire, musical, artistique. Ces 
perles précieuses nourrissent leur fierté et nous 
émerveillent. Donne-leur la patience de retisser, 
une perle à la fois, leur identité et la résilience de 
leur communauté.

Donne-nous, Dieu de l’espérance, d’ajouter à 
notre manière les perles qui, assemblées, 
dessineront les contours d’une société plus juste et 

inclusive. Nous t’en prions par ton Fils bien-aimé, 
le Christ, en qui s’ancre toute espérance. Amen.

Notez qu’un visuel en format JPG intégrant cette 
dernière prière est à votre disposition. On pourra le 
diffuser dans les médias sociaux et l’infolettre de votre 
communauté. Vous le trouverez ici : 
https://missioncheznous.com/Ressources/#jour-nat-
peuples-auto

https://missioncheznous.com/Ressources/#jour-nat-peuples-auto
https://liturgie.catholique.fr/wp-content/uploads/sites/11/2024/11/Messe-pour-lAnnee-sainte.pdf
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Boîte
à outils

   Placer en avant de l’église ou à un endroit pro-
pice du lieu où est vécue l’activité une affiche 
avec le logo du jubilé et une affiche illustrant l’art 
du perlage, ou encore une affiche intégrant les 
deux (voir exemple ci-dessous, et aussi page 
suivante en grand format, dont on peut s’inspirer 
ou qu’on peut reproduire).

   La prière proposée en pages 4 et 5 pourrait être 
imprimée au dos de la même image en format ré-
duit et être distribuée aux membres de l’assem-
blée.

   Voici quelques suggestions d’activité autour de la 
symbolique du perlage. On choisira le type de 
perles approprié (entre autres leur grosseur) en 

fonction du type d’assemblée ou de groupe, du 
nombre de personnes participant à l’activité et de 
leur âge.

• Distribuer à chaque personne quelques perles 
et un fil pour les enfiler. On pourrait ensuite re-
lier ensemble tous les fils perlés pour en faire 
un grand collier qui pourrait être accroché à 
une croix, ou décorer l’autel ou l’affiche.

    
• Distribuer des perles à chaque personne. Cha-

cun·e est invité à tour de rôle à venir coller ses 
perles sur un grand carton pour former un mo-
tif autochtone simple. Vous trouverez ici 
quelques exemples de motifs floraux autoch-
tones.

• Inviter une Autochtone à faire une démonstra-
tion de perlage ou à donner un atelier de per-
lage.

• Visionner ensemble la vidéo We are not spea-
king the same language (Wapikoni mobile) et en 
discuter dans un cercle de parole.

   Organiser un cercle de parole sur le thème de 
l’espérance et de la résilience, de la guérison et 
de la réconciliation, en particulier entre alloch-
tones et Autochtones. Si possible, inviter des 
Autochtones à participer au cercle de parole ou
à l’animer. Quelques suggestions :

• Terminer le cercle en reprenant un des gestes 
symboliques avec des perles proposés ci-dessus.

• Vivre le cercle de parole autour d’un feu de 
camp; le conclure par un bref temps de prière 
où on pourra utiliser une des prières proposées 
ci-dessus.

• Pour démarrer ou conclure le cercle de parole, 
écouter Rien ne tuera ma lumière de la poète 
innue Maya Cousineau Mollen (dans le PDF en 
lien ci-dessous, p. 7) :
https://billets.mbam.qc.ca/uploads/b9582d6f-
9608-422e-acb3-985f21d5ec85.pdf

Un montage prêt à reproduire en recto-verso de 
cette image et de la prière est disponible ici : 
https://missioncheznous.com/Ressources/#jour-
nat-peuples-auto
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https://evenementswapikoni.ca/we-are-not-speaking-the-same-language
https://billets.mbam.qc.ca/uploads/b9582d6f-9608-422e-acb3-985f21d5ec85.pdf
https://missioncheznous.com/Ressources/#jour-nat-peuples-auto
https://www.matsheshucreations.com/blogue


L’organisme de charité Mission chez nous, fondé en 1993, cherche à promouvoir la solidarité chrétienne avec les peuples 
autochtones. Il souhaite sensibiliser un large public aux réalités autochtones et favoriser le rapprochement entre les cultures 
en contrant les préjugés et en encourageant le dialogue. Il offre son soutien, matériel autant que moral, aux communautés 
autochtones présentes sur le territoire aujourd’hui connu sous le nom de Québec. 

www.missioncheznous.com 
Facebook: www.facebook.com/missioncheznous | X: x.com/MissionChezNous
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